
 

 Chapitre 3 

Chanter de tout son corps 

Introduction 
Lors du chapitre 2 du cahier des choristes, nous avons traité de l’importance de la  respiration pour le 

chanteur, étape primordiale dans l’action de chanter. Maintenant, nous tenterons d’expliquer les 

qualités et les exigences nécessaires pour développer sainement une belle et bonne voix.  

La littérature concernant la technique vocale, abondante et variée, est une source intarissable 

d’informations aussi pertinentes que farfelues. Mon expérience de chanteuse et de pédagogue, m’a 

permis de démêler, trier et de résumer des renseignements pertinents pour vos besoins de choriste.    

J’espère que ces écrits vous seront une source de compréhension et d’apprentissage qui vous permettra 

de vous sentir davantage confiant et vous apportera un bonheur accru lorsque vous chanterez.  

 

 

Autrefois on disait : «elle a pris des cours de « Pose de voix » lorsqu’une 

personne prenait des cours de chant, de diction etc. Qu’est-ce donc que la 

pose de voix appelée aussi placement de la voix? En fait, il s’agit d’apprendre 

à placer sa voix de façon à ce qu’elle soit sonore, fluide, harmonieuse et 

puissante, sans la fatiguer. Mais il est important avant toute chose de bien 

préparer son corps.  

 

1. L’ÉMISSION OU LA POSE DE LA VOIX 
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Dans le monde du chant , non seulement le chant lyrique, mais tous les styles de chant , un mythe a 

longtemps existé, celui des gros chanteurs qui chantent fort, qui ont du coffre. C’est une demi-vérité. 

C’est vrai que leur capacité pulmonaire est plus grande et leur apporte un certain ground,  mais à cause 

de ce surplus de poids, ces chanteurs s’essoufflent facilement. Ce n’est pas un atout que d’avoir des 

kilos en trop. De nos jours les exigences ne sont plus les mêmes que jadis. Les médias sociaux et 

souvent les metteurs en scène  exigent un physique de plus en plus près de celui du mannequin. Même 

que le physique est presque plus important que la voix, malheureusement! Les chanteurs doivent se 

plier à ces nouvelles exigences esthétiques s’ils veulent travailler. Mais au-delà de ce marketing 

d’image, il est important de prendre soin du corps car, rappelons-nous  que le chanteur est son propre 

instrument donc,  son corps entier est mis à contribution. Il est alors normal de le traiter avec respect et 

tendresse. 

Un élément doit rester présent à l’esprit : dans tout ce corps qui respire, qui chante et qui pense,  il ne 

doit y avoir aucune tension. Ah! Là est la difficulté du chanteur de réussir à chanter librement, sans 

tension, tout en mobilisant les muscles nécessaires à la gestion du souffle qui lui permettent d’avoir une 

voix qui projette  librement, qui est juste et harmonieuse! OUFF!  Être à l’écoute de notre corps  afin 

de développer notre capacité de percevoir nos plus fines sensations intérieures devient notre plus fidèle 

boussole. Mais,  il faut bien faire la différence entre absence de tension et  manque de tonicité voire 

affaissement. L’art de chanter est facilement comparable aux grandes disciplines olympiques comme 

le patinage artistique : il doit y avoir un équilibre entre l’énergie demandée pour la propulsion du 

mouvement et la souplesse d’exécution. Oui, le chant est un sport de haut niveau!  

2. LE CORPS ET LE VISAGE DU CHANTEUR 
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 1. Tenez-vous debout bien droit comme suspendu par un fil. Pensez à une attitude noble, fière,  

aristocratique. C’est une question d’attitude, un  état d’esprit.  

2. Il existe un exercice bien simple. Il suffit de se tenir debout et de s’imaginer que nous nous enroulons   

comme une queue de violon, en baissant la tête et  en visualisant notre colonne qui s’enroule sur elle-

même, vertèbre par vertèbre. À l’inverse, se dérouler vertèbre par vertèbre, comme une fougère, en levant 

la tête  à la toute fin du déroulement. 

. 

 

2.1 La posture 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Poursuivons avec notre image de la patineuse artistique. Non seulement une belle  posture apporte un 

aspect visuel d’élégance et de grâce mais, lui permet aussi, de réaliser des prouesses magnifiques sans 

se blesser en raison de la loi de la gravité avec laquelle la patineuse doit lutter constamment. Il en est de 

même pour le chanteur qui doit, en tout temps, contrôler son souffle, l’empêcher de sortir tout d’un 

coup mais, au contraire le façonner pour qu’à sa sortie, il devienne un véritable objet d’art. La posture 

est donc très importante pour bien faire circuler notre souffle. Il est facile de retrouver cette posture en 

quelques secondes seulement. Voici quelques suggestions : 
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2.2 Le visage du chanteur 

Ici, encore, la détente est de mise même si ce n’est pas 

toujours facile pour plusieurs raisons. Le visage du 

chanteur doit être vivant, les yeux allumés comme des 

projecteurs de cinéma. Les yeux doivent projeter le 

texte littéraire et le texte musical.  Les pommettes 

doivent être hautes et souriantes, et les lèvres en forme 

ovoïde, c’est-à-dire un peu avancées en rapprochant les 

commissures. Et ce, sur presque toutes les voyelles! Oui 

madame!  

Exercice : Imaginez que vous vous apprêtez à  souffler les bougies sur votre gâteau d’anniversaire. Votre 

bouche est ouverte, vous êtes heureux et expressif. Oui c’est ça! Facile n’est-ce pas? Vous pouvez 

commencer à vous entraîner à garder cette position en disant les voyelles  a-é-i  les unes à la suite des 

autres, tout en gardant votre forme de bouche qui se prépare à souffler ses 20 bougies d’anniversaire. Oui 

20 car lorsqu’on chante, on rajeunit! 
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L’Appoggio  est un terme qui nous vient de l’école italienne de chant dont la réputation n’est plus à 

faire. Il signifie poser la voix et correspond à  la fin de la respiration, lorsque le sternum est bien ouvert 

et maintenu pendant la phrase musicale chantée. 

 «Pendant la phrase musicale, imaginer que l’on  continue d’inspirer.» Francesco Lamperti. La gorge et la cage 

thoracique demeurent ouvertes constamment. Cette façon de faire permet l’économie du souffle, car sa 

sortie est contrôlée. L’économie du souffle signifie que le souffle est bien réparti sur toute la phrase 

musicale. Dans la langue française on utilise beaucoup le terme appuyer, même si ce terme suggère  

une action plus dure et moins souple que l’appoggio. 

3. L’APPOGGIO 

Le début du son ou l’attaque est ni plus ni moins l’action d’émettre le début chanté d’une voyelle. Il 

existe 3 principales façons de débuter le son en raison de différents positionnements des cordes 

vocales : le début de son mou, le début de son dur, le début de son pondéré ((Luchsinger et Arnold 

1965). Attention! Elles ne sont pas toutes bonnes. Le mot attaque est souvent utilisé mais, en raison de 

sa connotation quelque peu agressive, nous choisirons le vocable début de son. 

1) Le début de son mou, où l’on entend comme un h avant la voyelle, comme dans le mot home dans 

la langue anglaise. On entend alors beaucoup de souffle avant d’entendre la voyelle chantée. Les 

cordes vocales sont bousculées et risquent d’émettre une fausse note. De plus, il y a une perte de 

souffle considérable. 

2) Le début de son dur, avec un coup de glotte, où la voyelle est précédée d’une contraction du larynx 

qui provoque un choc, un accent de mauvais goût et peut endommager la santé des cordes vocales. On 

peut parler ici d’une attaque! 

3) Le début de son correct, pondéré, sans action agressive de la glotte ni souffle inutile avant le son. 

C’est une attaque très douce, très délicate, qui demande la précision. Ce début de son ne vient que si 

l’air a été bien inspiré et bien contrôlé : «C’est en cette régulation du début du son que réside le germe de tout 

acte vocal correct. La préparation d’un bon début de son doit être composée d’une inspiration correcte, suivie du 

positionnement approprié des cordes vocales (entendre la note dans l’oreille intérieure), le souffle active la vibration 

des cordes vocales. Rien ne saurait être plus bénéfique…que le positionnement des cordes vocales en vue d’un début 

de son précis.» Richard Miller Structure of Singing 1986).  

    4. LE DÉBUT DU SON ou  l’attaque  
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On entend souvent l’expression placer la voix en avant, dans le masque, dans le front, dans le nez etc. Ces 

expressions sont en partie vraies mais elles sont incomplètes.  

C’est au moment de l’inspiration que l’espace doit être créé à l’intérieur du pharynx et de la bouche, 

d’une façon complètement détendue et souple. Cette position doit être soutenue sans raideur, toute la 

durée de la voyelle chantée. Elle est très semblable à l’état d’une heureuse surprise, un état de bonheur. 

Dans cet état, il est facile d’observer les résonnances de la voix se répandre partout dans les os du 

visage et du pharynx. Nous obtenons alors un équilibre des résonnances et la voix devient 

harmonieuse et timbrée. C’est une voix pleine d’harmoniques, une voix chaude. 

Qu’est-ce qu’une harmonique?  

Dans la composante d’un son, on distingue deux éléments : le son fondamental et les 

harmoniques. Ces dernières  font partie de ce que l’on nomme le “spectre du son”.  

Les harmoniques sont des sons plus aigus qui s’ajoutent à un son fondamental. Ce sont d’ailleurs les 

sons aigus qui portent le plus dans une salle si une personne nous écoute de loin. Le fait d’amplifier les 

harmoniques aigues de notre voix, nous permet d’avoir une voix qui porte davantage, et ce, sans 

pousser et forcer pour se faire entendre ! Utile n’est-ce-pas? 

Informations supplémentaires 

Le larynx ; son rôle dans la phonation                      
https://www.youtube.com/watch?v=ZVIxVgPgIpA 

Comment le son de la voix se forme-t-il?                  
https://www.youtube.com/watch?v=rG7OxpgXcto 

 

Voici un petit exercice pour développer ce type de début de son, dit pondéré. Observez ce qui se passe 

pendant votre exercice. 

1. Faites un h  long sans voyelle, comme une expiration de fatigue. Hhhhhhh! 

2. Maintenant,  faites le même h long en y ajoutant la voyelle a; hhhhhaaa 

3. Cette fois, enlevez un peu de souffle, c’est-à-dire de h; hhhaaaaa 

4. Maintenant, réduisez à un h seulement; ha 

5. Finalement, enlevez le h et chanter le a seul, doucement; aaaaaa 

 

5. LE PLACEMENT DE LA VOIX 
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Qu’est-ce que les résonateurs? 

On appelle “résonateurs” toutes les cavités, éléments, os, membranes de notre corps qui entrent en 

vibration lorsque l’on chante. Chanter dans les résonateurs nous permet de faire sortir les fameuses 

harmoniques. Il y a 3 groupes de résonateurs principaux : 

• Les résonateurs du masque (dans les cavités des sinus, le palais dur et mou, les dents). 

• Les résonateurs de la poitrine (notamment important pour faire ressortir les harmoniques 
graves). 

• Les résonateurs de la gorge et du larynx que l’on doit ouvrir pour que le son soit libre et 
complet. 

 
Dans le présent texte, nous parlerons davantage des résonateurs du masque, les plus bénéfiques pour le 

chant du choriste puisqu’ils apportent un bon équilibre des résonances.  La première chose à faire pour 

conduire le son à cet endroit, est d’avancer légèrement les lèvres comme pour faire un bisou. Ce 

mouvement permet d’orienter le son en le concentrant vers l’avant. C’est comme le pavillon d’une 

trompette qui permet une bonne projection du son. 

Que doit-on ressentir quand notre voix est bien placée? 

Lorsque notre voix est bien placée dans le masque, on sent des vibrations dans les sinus. Dans ce que 

j’appelle les ailes du nez et dans le palais dur (derrière les incisives). Tous les sons doivent être 

accrochés et avoir leur point d’impact dans cette zone là. On sent que le son est stable et brillant. 

Attention, il ne s’agit pas de pousser la voix devant, mais bien d’accrocher la voix dans les 

résonateurs! Le son ne doit pas non plus être nasillard, juste légèrement teinté de résonance nasale.  

Cependant, nous n’avons pas tous la même manière de placer la voix, en raison de notre morphologie 

et notre type de voix. Certains ont naturellement une voix placée dans le masque, d’autres ont plus 

tendance à chanter dans la gorge. C’est pour cela qu’il est important de prendre conscience de votre 

propre voix, de votre propre corps. Vos sensations se situent–elles davantage dans la gorge, dans le nez 

ou dans la poitrine? Vous devez ajuster votre placement vocal en fonction de cela. Il est aussi important 

d’avoir l’avis d’un bon professeur de chant pour le détecter. Nous manquons parfois de recul sur nous-

mêmes pour le sentir. 

Soyez donc à l’écoute de vos  sensations lorsque vous placez bien votre voix!   
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Pour un bon placement…vocal 

Soulèvement du voile du palais (palais mou à l’arrière de la gorge) 

La souplesse du voile du palais constitue  un élément important pour un bon placement vocal. Le voile 

du palais doit être légèrement soulevé et de façon très souple. Le fait de soulever le voile du palais, 

permet au son de monter dans les résonateurs et de libérer la gorge. 

Exercice :                                                                                                                                               

Inspirez sur “HA” en ouvrant bien l’arrière gorge. Puis, étirez au maximum le voile du palais (palais mou)! Les 

commissures des lèvres remontent sur les cotés, comme si on allait bailler !                                                                                                                                        

Puis, expirez sur “HO”, en mobilisant les lèvres vers l’avant. Veillez à garder tout l’espace à l’arrière, que l’on a 

ouvert avec le “HA”. Ce n’est pas parce que l’on mobilise les lèvres à l’avant que l’on doit perdre l’ouverture de 

l’arrière gorge ! N’hésitez pas à aller vraiment à l’extrême du mouvement, ce n’est pas grave si l’on fait des 

grimaces. Au contraire, cela permet de réveiller tous les muscles du masque ! 

Chantez la tête en bas!  

Lorsque vous êtes fatigué ou que vous n’arrivez pas à trouver/retrouver facilement votre place vocale à 

l’avant dans le masque, essayez de chanter la tête en bas en veillant à bien relâcher le haut du dos, les 

bras et la nuque vers le bas. Vous pouvez constater que la gravité vous aide à placer votre son vers 

l’avant facilement. Une fois les sensations bien installées, redressez-vous et essayez de retrouver les 

mêmes sensations sans l’aide de la gravité. Vous devrez normalement avoir une forte sensation d’appui 

dans le masque. 

 

2



 

 9 

. 

 

Selon Jacqueline Bonnardot, imminente professeure de chant autrefois au Conservatoire nationale de 

Paris ; «Le bon vibrato ne se remarque pas. Il semble naturel et s’obtient à l’aide d’une bonne 

distribution du souffle et d’une pression sous-glottique normale.»  

Différents vibratos                                                                                                                                 

Le vibrato normal est une résultante de plusieurs  actions qui mettent à contribution un bon nombre  

de muscles. Ces derniers  provoquent une oscillation de hauteur accompagnée de pulsation d’intensité 

et de timbre. La vitesse de ces oscillations est en moyenne de 6 -7  par seconde.  Ce vibrato offre au 

son des qualités de souplesse et de chaleur. C’est un mécanisme très complexe que même les 

physiologistes et les anatomistes n’arrivent pas à expliquer parfaitement. «La musculature favorisant le 

vibrato de la voix humaine échappe au contrôle de la volonté. » (Léopold Simoneau, L’art du Bel Canto). 

Le wobble, vibrato très large et très lent est à bannir, il ne convient à aucun style. Il trahit une 

mauvaise gestion du souffle et un relâchement des cordes vocales  en raison de leur insuffisante  

résistance à l’écoulement de l’air souvent à cause d’un manque de tonus musculaire. 

 Le chevrotement ou tremolo qui  est un vibrato très rapide et strident dû à une trop forte pression 

d’air sur les cordes vocales, n’est pas souhaitable non plus. L’origine est parfois psychologique : les 

personnes stressées ou d’un tempérament nerveux sont sujettes à ce problème. 

En revanche, le bon chanteur doit aussi être capable de chanter sans vibrato, il doit alors être 

doublement vigilant avec la justesse de l’intonation. 

Chez les très jeunes chanteurs, il est rare d’entendre un vibrato sauf pour quelques exceptions de voix 

très naturelles. Le vibrato se développe graduellement avec un bon entrainement vocal en souplesse et 

en douceur. Il ne faut surtout pas  le forcer.  

6. LE VIBRATO 
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7. L’INTONATION 

 

Chanter juste ou… faux 
 

La justesse de l’intonation est la première qualité recherchée chez un chanteur. Mais elle est parfois 

difficile à acquérir. Les problèmes d’intonation ne sont pas uniquement reliés à l’oreille. Plusieurs 

raisons peuvent être en  cause lorsqu’un chanteur chante faux. En voici quelques-unes : 

1- Mauvaise gestion du souffle 

2- Manque de précision dans l’idée de la note et ou de la voyelle dans l’oreille interne avant de  la 

chanter 

3- Manque d’énergie 

4- Ouverture inappropriée de la bouche pour une voyelle déterminée. 

 

Je vous rassure : vous prenez déjà un moyen fortement conseillé pour améliorer l’intonation : chanter 

dans un chœur! Yéééé! 

Il est sans doute plus difficile pour un chanteur d’avoir une bonne intonation qu’un pianiste, par 

exemple, dont les notes se distinguent par leurs couleurs et leur alignement. Le chanteur n’a 

absolument aucun repère. De plus, le chanteur s’entend avec son oreille interne. Il s’entend de 

l’intérieur. On ne s’entend pas de la même façon à l’interne que lorsqu’une personne nous écoute.  Et 

parfois cela peut nous jouer de vilains tours!    
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Le timbre est l’ensemble des caractéristiques d’un son, qui nous permet de le différencier d’un autre. 

Une couleur spécifique des harmoniques propre à chaque son, peu importe la hauteur ou le registre du 

son. On parle de timbre chez les instruments de musique; le timbre d’une clarinette n’est pas le même 

que celui du hautbois ou du basson en raison de leur différence de forme et de  matériau. Il en va de 

même pour les chanteurs.  Physiquement, cette différence de timbre provient de la forme de la 

vibration qui  varie d’un personne à l’autre en raison de ses différences physiologiques : ossature etc. Il 

y a autant de timbres possibles que de chanteurs. Cependant, certaines voix nous paraissent plus 

agréables que d’autres : «Lorsqu’on parle d’une voix bien timbrée, on désigne une voix riche et chaude, brillante, 

cuivrée, voire même claironnante.(Charles Linton Prévost, Cette voix qui nous habite)»  

8. LE TIMBRE 

Appelé ainsi parce que les notes résonnent plus en tête. Ici, les cordes vocales sont plus fines, tendues. 

La longueur vibrante est moins importante que dans le registre précédent. On va s’aider pour cela de 

la bascule du larynx, qui va permettre d’allonger énormément les cordes vocales, et ce qui permettra 

aussi de chanter aigu sans risque de forcer.  

Il concerne les sons graves ou les sons parlés et il est appelé de cette manière parce que l’on sent les 

sons résonner dans la poitrine. Ici, les cordes vocales sont utilisées sur toute leur longueur, en étant peu 

tendues, et très vibrantes. Elles sont courtes et épaisses. On parlera donc de mécanisme lourd. 

Une bonne technique vocale va permettre  d’aplanir la différence entre ces deux mécanismes et 

d’obtenir l’homogénéité de la voix à travers les différents registres. On ne sentira plus passages, souvent 

ressentis comme des «craques»  dans certains endroits de la voix.  La voix aura la même texture de haut 

en bas. Certains utilisent le terme voix mixte. 

9. LES DIFFÉRENTS MÉCANISMES DE LA VOIX 

Mécanisme lourd ou voix de poitrine                                                                                               

Mécanisme léger ou  voix de tête                                                                     

L’idéal ; unifier ces deux mécanismes                                                                                
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10. LA DICTION 

La diction est reliée à la capacité de prononcer un mot dans une langue donnée en y respectant 

l’aspect culturel des consonnes et des voyelles. À ne pas confondre avec l’articulation qui concerne 

l’élément physique de la prononciation, de la clarté du texte. Chaque langue comporte des  exigences 

de prononciation précises. Par exemple en italien le e se prononce é, le u devient ou. Mais attention le é 

italien n’est pas exactement le même que le é   du français de France ni le é du français québécois qui 

est facilement reconnaissable en raison de l’ajout du i à la fin du é comme dans le mot santé : accent 

québécois courant : sâté-i.  Il faut bien tendre l’oreille pour être capable de reproduire le mot le plus 

authentiquement possible. C’est ainsi que certains acteurs ou imitateurs peuvent réussir à reproduire 

avec succès d’autres accents. Il faut tendre l’oreille. 

Jusqu’ici nous n’avons pas encore parlé de la diction chantée! C’est une autre paire de manches qu’il 

faut ajouter au chandail de laine tricoté serré!  

Pour avoir une bonne diction en chant et projeter le texte d’une façon claire et précise, il faut être très 

conscient de chacune des voyelles chantées.  Les voyelles sont primordiales, car c’est elles qui 

permettent à la voix d’exister. Vous ne pouvez chanter sur un t ou un k. Essayez, sans y ajouter une 

voyelle! Vous voyez, c’est impossible. Les voyelles sont majoritairement faites par les différents 

positionnements de la langue, tout en appuyant sa pointe sur les gencives des dents du bas…d’en 

avant! Je vous suggère d’essayer l’exemple qui suit : 

Dans Ave Maria, les voyelles chantés sont a-é-a –i-a. Chuchotez ces voyelles en adoptant le bon 

positionnement de la langue, sans utiliser la mouvance des lèvres. Chantez maintenant ces voyelles sur 

un son continu. 

Pour certaines voyelles nous devons rapprocher les lèvres davantage, comme dans : o-ou-e-eu 

Dans «Je vous fais un aveu» les voyelles phonétiques chantées sont e-ou-è-un- a- eu. Chuchotez ces 

voyelles en avançant vos lèvres vers l’avant, dans la position du bisou. Essayez maintenant de chanter 

cet exercice sur une seule note en continu. 

 Une fois ces voyelles identifiées, il faut les chanter le plus fidèlement possibles en gardant l’intérieur 

de la bouche bien ouvert, la langue détendue et posée sur les gencives inférieure afin que le chant 

puisse se produire et durer. C’est le cas de le dire, il faut maîtriser sa langue! C’est elle qui est en 

grande partie responsable de la prononciation des voyelles.  
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     11. LA SANTÉ VOCALE 

Il suffit de perdre la voix une fois pour être convaincu  de l’importance de la garder en bonne santé. On 

la prend souvent pour acquise quand elle ne nous fait jamais défaut. Voici quelques petits trucs pour 

vous aider à en prendre soin. Ces conseils sont particulièrement   efficaces la journée d’un concert. 

• Évitez de crier et de parler pendant de longues périodes  

• Buvez de l’eau régulièrement dans la journée 

• Apprenez à connaître et respecter vos limites pour éviter la fatigue vocale et 

autre blessure 

• Développez votre conscience corporelle : faites de l’exercice, du yoga, de la danse, etc. 

• Essayez de percevoir vos sensations lorsque vous parlez ou chantez avec trop d’effort et de tension 

pour rectifier et travailler avec les bons muscles de soutien 

• Prenez soin de vous, de votre santé physique, de vos états émotionnels 

• Vous pouvez utiliser un produit naturel à base de plante de guimauve) Vocalix  apporte une sensation 

de lubrification des cordes vocales. En vente dans les boutiques de produits naturels (chez Vogel)   

• Dormez bien  

• Évitez les produits laitiers (le jour du concert)    

J’ai un chat dans la gorge!                                                                                                            

Évitez de vous râcler la gorge à toutes les 10 secondes – tousser franchement (dans votre coude) 

plutôt. 

J’ai un rhume et j’ai mal à la gorge, est-ce que je peux chanter? NON!                                           

Le silence est un remède fort important  pour rétablir la voix et on a bien du mal à le mettre en 

application. Cela demande de la discipline. Donc il faut s’abstenir de chanter lors d’une grippe,  

d’un rhume ou d’un mal de gorge et faire ce qui suit : 

• Beaucoup de dodos! 

• Silence 

• Bain de vapeur avec eucalyptus   

• Vocalix                                                                                                   

• Un mélange de jus de citron,  miel avec de l’eau bouillante. C’est un bon casse-grippe.  

• Le gingembre est un bon anti-inflammatoire donc en incorporer dans un breuvage chaud avec miel et 

citron. 

• Nettoyer le nez avec solution saline (Sinus Rince) 
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La lecture de ce chapitre vous a sans doute démontré que le chant est plus complexe que vous ne le 

pensiez. Certes, les étapes nombreuses pour arriver à chanter librement demandent beaucoup de 

travail mais armez–vous de  persévérance et d’enthousiasme, le chemin en sera beaucoup plus 

agréable. Et n’oubliez pas que vous avez déjà certains acquis. Vos prochaines démarches seront 

d’observer vos sensations physiques, votre visage et votre corps lorsque vous chanterez. Allez-y sans 

prétention, sans vous mettre de pression, partez à la découverte de votre voix. Vous y récolterez des 

fruits splendides et des joies insoupçonnées. 
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